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OBSERVATIONS SUR LE COMPORTEMENT 
DE DEUX ESPECES DE TELEOSTEENS 
ALESTES LONGIPINNIS ET BALANTIOCHEILOS 
MELANOPTERUS, PARTAGEANT LE MEME HABITAT 


Les moeurs de Balantiocheilos melanopterus (Blkr) et de Alestes 
longipinnis Gthr sont encore peu connues. Balantiocheilos melanopterus 
est un Cyprinidé sud-asiatique et Alestes longipinnis un Characidé afri- 
cain. | 

Jai pu observer à Danmarks Akvarium (Copenhague) en 1970 
le comportement de ces deux espéces maintenues en captivité dans le 
méme bac. J'ai étudié leurs moeurs ainsi que leurs réactions vis-à-vis 
d'un objet étranger introduit dans leur habitat. Le bac, qui faisait partie 
d'une exposition destinée au public, était suffisamment volumineux 
pour loger, outre les deux Poissons ci-dessus mentionnés, un gros spé- 
cimen du Chélonien américain Macroclemmys temmincki. La présence 
de ce dernier, inerte et peu actif, ne semblait nullement géner l'activité 
des Poissons. Toutes les observations ont eu lieu de jour, mais dans 
une salle semi-obscure, le bac seul étant vivement éclairé. La durée 
totale des observations a été seulement de 6 heures, mais elle m'a permis 
de mettre en relief quelques faits saillants que nous rapportons ci-aprés. 
La température de l'eau étet de 20C. 

Balantiocheilos melanopterus est un Cyprinidé gris argenté, aux 
nageoires jaunes ou oranges frangées de noir, à la caudale fortement 
échancrée. Il peut atteindre 35 cm. Il habite les eaux douces de la 'Thai- 
lande, de Bornéo et de Sumatra et est un nageur extrémement rapide. 
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STERBA (1959) indique que ce Poisson, trés actif, cherche sa nourriture 
sur le fond, suçant les pierres et fouillant activement ça et là. Ce faisant, 
son corps est incliné vers le bas sur le plan horizontal. Le régime de 
ce Cyprinidé est éclectique, mais essentiellement carnivore. 


Les spécimens dont je disposais étaient au nombre de 15, mesu- 
raient entre 15 et 20 cm en moyenne, et se nourrissaient de morceaux 
de viande, réguliérement distribués chaque jour à 15 h. 


Alestes longipinnis est une espéce africaine, dont j'ai étudié 45 
spécimens. Il a le corps élevé, au dos vert-olive sombre, au pédoncule 
caudal également de teinte sombre, à la caudale modérément échancrée. 
Ses flancs sont jaunes et son ventre argenté. Le caractére le plus saillant 
de sa morphologie externe concerne le dimorphisme sexuel: le mâle 
montre une nageoire dorsale extrémement développée et allongée, 
s'étendant vers l'arriére jusqu'au dessus de la caudale. SCHIOETZE (1971) 
indique, pour cette espéce, une taille de 13 cm. Mes spécimens n'at- 
teignaient que 9 à 10 cm en moyenne. 


Ce Poisson a été, jusqu'à maintenant, relativement peu élevé en 
captivité. Comme toutes les espèces du même genre, Alestes longi- 
pinnis consomme une nourriture vivante et variée. Cependant, il accepte 
volontiers la viande. STERBA indique, pour ces Poissons, une tendance 
à nager dans les couches d'eau de profondeur moyenne. 


Mes observations se sont déroulées en deux temps: 


— une premiére phase d'observation pure, 


— une seconde phase comportant une intervention expérimentale. 


I - OBSERVATION SIMPLE DU COMPORTEMENT, SANS INTERVENTION 


D'une facon générale, les individus des deux espéces en présence 
se rencontrent à tous les niveaux, sans qu'il y ait de préférence trés 
marquée, ni pour le fond, ni pour les couches les plus voisines de la 
surface. Cependant, une observation attentive montre l'existence, à ce 
propos, d'une légére différence entre les Balantiocheilos et les Alestes. 
Les premiers ne vont jamais trés prés de la surface, alors que les se- 
conds peuvent s'y rencontrer à l'occasion. Pour minime qu'elle soit, 
cette différence est cependant nettement discernable. 


Ni les uns ni les autres ne recherchent particuliérement les an- 
fractuosités rocheuses. 
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Les couches d'eau moyennes du bac constituent donc l'emplace- 
ment normal où évoluent habituellement les individus des deux espèces, 
avec tendance minime à déborder vers le haut chez Alestes, et propen- 
sion trés accentuée à séjourner fréquemment sur le fond chez Balan- 
tiocheilos. La fréquentation du fond est liée, nous l'avons vu, au mode 
d'alimentation. 

Le fond du bac ne constitue nullement un territoire où s'exerce 
une action compétitive. Aucune agressivité ne se manifeste lorsque 
deux ou plusieurs Balantiocheilos mangent côte à côte, parfois museau 
contre museau, sur un même espace très restreint. Leur seule activité, 
à ce moment, et en ces lieux, se réduit au comportement alimentaire, 
exclusivement. 

Il n'en est pas de méme dans la zone médiane entre deux eaux. 
Là, se manifeste une extraordinaire et incessante activité d'agression. 
Son intensité atteint un degré extrêmement élevé. Les Balantiocherlos 
manifestent entre eux une véritable rage. Une poursuite succéde à une 
autre, parfois plusieurs ont lieu simultanément. Elles sont extréme- 
mente vives et acharnées. Les animaux se mordent vigoureusement 
aux flancs et aux nageoires. Plusieurs individus ont d'ailleurs les na- 
geoires déchirées, signe évident de la fureur des combats. Nous ne 
pouvons affirmer qu'un si haut degré d'agressivité, pratiquement sans 
bornes, existe également dans le milieu naturel. Il se peut que les con- 
ditions de la captivité l'intensifient considérablement. Le bruit causé par 
les visiteurs doit exacerber la tendance agressive. En effet, lorsque la 
salle est silencieuse, en l'absence des visiteurs, les Balantiochetlos pa- 
raissent parfois un peu plus calmes. Mais nous ne pouvons encore con- 
clure avec précision sur ce point. Il s'agit d'une agressivité générale, 
qui affecte tous les membres du groupe. Je ne puis distinguer d'indi- 
vidu dominant, ni de nette hiérarchie. 


Je ne constate aucune agressivité inter-spécifique entre Alestes et 
Balantiocheilos. Chez Alestes, il y a parfois des poursuites, mais leur 
intensité est trés loin de revétir la méme importance que chez Balan- 
tiocheilos. Cette différence éthologique entre les deux espèces se main- 
tient constante durant toute la période d'observation. L'absence d'agres- 
sivité inter-spécifique chez une espèce aussi combattive que Balantio- 
cheilos melanopterus parle en faveur d'une reconnaissance effective des 
caractéres spécifiques. 
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Une différence importante, entre les deux espéces, réside dans 
le comportement alimentaire: alors que les Balantiocheilos mangent 
sur le fond, les Alestes délaissent ce dernier, à de trés rares exceptions 
prés. Par contre, ils se nourrissent, soit entre deux eaux, dans la zone 
médiane, soit à proximité de la surface. Ils happent au passage les mor- 
ceaux de viande qui descendent. Cette différence dans le mode d'ali- 
mentation tient certainement à des habitudes spécifiques. Cependant, 
le fait que l'on rencontre parfois quelques individus d'Alestes en train 
de se nourrir sur le fond, nous conduit à supposer que ces Poissons 
sont peut-étre éloignés quelque peu du plan inférieur par la turbulence 
des Balantiocheilos. 


Un dernier fait reste à mentionner. Lors de la prise de nourriture - 
sur le fond, les Balantiocheilos ont tendance à se limiter à la partie droite 
du bac. Ils ne fréquentent qu'exceptionnellement la partie gauche. 


II - INTERVENTION EXPERIMENTALE 


J'avais déjà constaté l'importance ct la variété des réactions pré- 
sentées par les deux espèces de Cyprinidés, l'Able, (Leucaspius deli- 
neatus) et l'Ablette (Alburnus alburnus) vis-à-vis des objets nouveaux 
introduits dans leur habitat. Il s'agissait d'anneaux cylindriques ou 
de longs tubes ouverts aux deux extrémités. Ces objets donnaient lieu 
à des réactions multiples, à de nombreux contacts, à des attitudes ou 
trajectoires de configuration variée, à des pénétrations et traversées de 
part en part. 


La vivacité des Alestes longipinnis et des Balantiocheilos melanop- 
terus m'avait incité à introduire de semblables objets dans leur bac. 
Je comptais sur un nombre élevé de réactions positives, soit sous forme 
de contacts, soit sous forme de traversées. En fait, comme nous allons 
le voir, les résultats obtenus ne parlent nullement en ce sens. Mais 
l'introduction d'un anneau au sein de l'espace vital habituel d’Alestes 
et de Balantiocheilos a permis de mettre en évidence plusieurs caracté- 
ristiques comportementales. 


J'introduis donc un anneau circulaire en matiére plastique, dont 
voici les dimensions: diamètre extérieur: 74 mm - épaisseur: 2 mm 
- hauteur: 25 mm. Cet anneau est de couleur grise. Il pend, en plein 
milieu du bac, à une vingtaine de cm de profondeur. Il s'agit du méme 
objet, désigné comme Cyl, déjà utilisé dans les tests avec l'Able et l'A- 
blette. 
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À) L'introduction de l'anneau provoque une certaine pertur- 
bation qui se traduit par un regroupement de tous les individus des 
deux espéces en un méme ensemble cohérent serré. Aucune agressivité 
ne se manifeste alors chez les Balantiocheilos. Les Poissons des deux 
espéces semblent étre en proie à la méme peur collective. Le regroupe- 
ment de tous les Poissons en une méme formation cohérente et la ces- 
sation de l'agressivité de Balantiocheilos montrent pour les uns comme 
pour les autres, la prédominance de la néophobie sur toutes les autres 
tendances. 


Fig. 1 - Le bac d'expérimentation avec le cylindre introduit dans la zone médiane. 
Début de la ségrégation des territoires respectifs des deux espéces: zone pointillée, 
A. longipinnis - zone hachurée, B. melanopterus. 


Il est facile de voir que le comportement combattif des Balantio- 
cheilos est tout à fait inhibé; ces animaux se tiennent tous dans les mémes 
parages, sans se poursuivre ni se battre. La cessation de l'aggressivité 
ne s'accompagne donc pas d'un éparpillement sur un territoire plus 
vaste; bien au contraire, la densité de groupe est élevée. Il s'agit bien 
d'un changement du comportement sous l'effet de la peur. Il est fa- 
cile de mesurer la durée de cette premiére phase consécutive à l'in- 
troduction de Cyl: elle est de 15 mn. 


B) Au bout de 15 mn. on constate une nette ségrégation entre 
les deux espéces (fig. 1). Elles tendent à occuper deux volumes contigus, 
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mais distincts. Àu sein de chacun d'eux, les Poissons font preuve d'un 
fort comportement grégaire. Avant l'introduction de Cyl, les Alestes 
contrastaient par leur calme relatif avec les Balantiocheilos. Aprés l’in- 
troduction de Cyl, ce sont les Alestes qui montrent une augmentation 
sensible de la nervosité. Leur nage est alors trés rapide. Leurs mouve- 
ments collectifs sont souvent brusques. Pendant ce temps, les Balan- 
tiocheilos vivent en bonne harmonie. 


Les positions respectives des deux groupes dans le bac se main- 
tiennent de facon extrémement nette pendant plus d'un quart d'heure. 
L'observation des deux espéces présentes montre que, pour elles, un 
évènement important s'est produit. L'introduction de l'objet insolite 
a fortement modifié leur comportement. 


C) Les zones de répartition des deux espèces, juxtaposées par- 
tiellement aprés lintroduction de l'anneau, tendent par la suite, à se 
scinder, à s'éloigner l'une de l'autre. Nous avons vu que primitivement 
les Balantiocheilos se concentraient de préférence vers la droite. Cette 
préférence se maintient remarquablement constante. Par contre chez 
les Alestes, on note une tendance de certains individus à effectuer des 
déplacements linéaires plus ou moins étendus, vers la gauche, parallé- 
lement à la plus grande dimension du bac. Il s'en suit que le volume 
d'eau occupé par ces Poissons ne conserve, ni des dimensions, ni une 
forme constantes. 


Les fléches indiquent le sens de ces allers et retours (fig. 2). Ce- 
pendant, la plus grosse partie des Alestes reste groupée en une forma- 
tion piriforme dont la base est tournée vers la gauche, la pointe vers 
la droite et en haut, la face supérieure paralléle au plan horizontal (fig. 2). 
Le volume occupé par les Balantiocheilos n'est pas rigoureusement cons- 
tant dans sa forme et ses dimensions. Il se localise dans la partie infé- 
rieure droite du bac, sous le territoire habité par les Alestes. Le terri- 
toire des Balantiocheilos se contracte ou se distend tour à tour, oscillant 
autour d'une capacité moyenne. 


Une grande cohésion et beaucoup de calme s'observent encore, 
une demi-heure aprés l'introduction de Cyl, chez les Balantiocheilos 
alors qu'ils sont parfois « débordés » par les Alestes qui les encadrent 
plus ou moins. Le mouvement vers la gauche, qui caractérise certains 
des Alestes, ne modifie pas sensiblement, et ceci pendant longtemps, la 
configuration générale de leur territoire de base. En effet, les sujets 
qui s'éloignent ainsi vers la gauche reviennent vivement rejoindre la masse 
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principale formée par leurs congénéres. Les mouvements de va-et- 
vient sont souvent trés rapides. Dans les mémes moments, certains 
Balantiocheilos se détachent de leur groupe principal et, se disposant 
parallèlement entre eux, pointent la tête en direction du diédre posté- 
rieur droit de l'aquarium. 


La raison exacte de ce comportement m'a échappé. Peut-étre s'agis- 
sait-il de phénomènes de reconaissance? A en juger par la modification 
profonde du comportement général, extériorisée par l’inhibition totale 
de la combattivité, il n'est pas interdit de penser à la recherche par 


Fig. 2 - Ségrégation totale des deux territoires spécifiques. Leurs formes et dimen- 
sions varient. Certains À. longipinnis effectuent des allers et retours vers la gauche, 
à partir du groupe principal. 


ces animaux d'un territoire situé dans une zone de sécurité plus grande. 
Certains individus, tant chez Alestes que chez Balantiocheilos, joueraient- 
ils le róle d'éclaireurs? Il serait téméraire de l'affirmer, mais peut-étre 
ne devons-nous pas exclure complétement cette hypothése. L'observa- 
tion attentive des deux groupements spécifiques et des allées et venues 
des individus qui s'en détachent appelle une certaine analogie avec un 
essaim d’abeilles. Peut-être l'isolement des individus les plus éloignés 
du groupe central contribuerait-il à éclaircir ce point? 


D) La cohésion diminue cependant peu à peu chez les deux 
espéces, en méme temps que reprend l'agressivité, au bout d'un délai 
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d'environ une heure à une heure un quart. À l'intérieur des deux groupes, 
actuellement séparés de facon trés nette, la densité de population dimi- 
nue. Corrélativement, les limites, sans cesse changeantes, s'étendent de 
plus en plus. Moins d'une heure et demi aprés l'introduction de Cyl, 
les Poissons des deux espéces reprennent leurs habitudes propres: ali- 
mentation sur le fond et regain d'agressivité chez Balantiocheilos, fré- 
quentation épisodique des couches d'eau supérieures chez Alestes. 

E) Les Alestes entourent de plus en plus Panneau. Mais ce 
fait n'est pas dû à une recherche active de cet objet pour lui-même. 
Etendant progressivement leur zone d'expansion, les Alestes arrivent 
obligatoirement au voisinage de Cyl. Mais on jugera du peu d'attraction 
exercée par cet objet sur Alestes en constatant une seule et unique réac- 
tion de contact buccal! En ce qui concerne Balantiocheilos, aucune 
réaction vis-à-vis de l'anneau n'est enregistrée. 


Les derniéres observations attestent la constance des habitudes 
spécifiques des deux populations (extension globale plus grande chez 
Alestes que chez Balantiocheilos, fréquentation du fond chez ces der- 
niers dans un but alimentaire, etc...) bien que les domaines de peu- 
plement se chevauchent parfois par intermittence. Les Balantiocheilos 
continuent d'effectuer des déplacements dans le diédre postérieur droit. 
Certains d'entre eux semblent présenter des réactions d'évitement à 
faible distance de l'anneau. L'agressivité recommence à se manifester 
avec violence. Les deux espéces ont retrouvé le comportement général 


qu'elles montraient avant l'introduction de l'anneau. 


CONCLUSION 


1 - En contraste marqué avec Alburnus alburnus et surtout Leucas- 
pius delineatus, qui réagissent positivement et de maniére trés variée à 
la présence d'un anneau cylindrique introduit dans leur habitat, les 
Balantiocheilos melanopterus et les Alestes longipinnis se montrent extré- 
mement perturbés par l'introduction et la présence de ce méme anneau. 


L'objet étant introduit à 16 h., le 16 février, aucune réaction 
positive, à une exception prés, chez Alestes, n'est enregistrée le 17 fé- 


vrier à 8 h. 30. 


2 - Les réactions fortement négatives, de par l’importance-même 
des perturbations déterminées dans les habitudes normales des deux 
espéces, permettent de mieux analyser leurs constantes fondamentales. 
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Elles font ressortir les similitudes et les différences existant entre les 
deux espéces, en ce qui concerne la profondeur préférée dans l'aqua- 
rium, le comportement territorial, l'importance de l'agressivité, Fatti- 
tude générale prise vis-à-vis d'un objet insolite, le mode d'alimentation. 

3 - L'absence d'intérét pour l'objet nouveau est confirmée par le 


manque de réactions positives, le comportement habituel une fois ré- 
tabli. 
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SUMMARY 


The behaviour of Alestes longipinnis (Characidae) and Balantiocheilos melanopterus 
(Cyprinidae) is not yet well known. The author has studied two groups of these two 
kinds living together in the same tank. Agressive behaviour was very great in Balantio- 
cheilos melanopterus, but no interspecific fighting occured. Introducing a ring into the tank 
changed thoroughly the behaviour of the two kinds, until habituation. The fighting activity 
of Balantiocheilos became exctinct for a long time. Strong cohesion of the fishes, inside 
each specific group, was noticed. Balantiocheilos melanopterus and Alestes longipinnis 
were not at all attracted by the ring. They look, in this way, quite different, by their 
reactions, from the two Cyprinids Alburnus alburnus and Leucaspius delineatus studied in 
another occasion. 


RIASSUNTO 


Il comportamento di Alestes longipinnis (Characidae) e Balantiocheilos melanopterus 
(Cyprinidae) non è ben conosciuto. L’A. ha studiato due gruppi di queste due specie 
viventi insieme nella stessa vasca. Il comportamento aggressivo era molto accentuato 
in Balantiocheilos melanopterus ma non si verificarono lotte a livello interspecifico. L'intro- 
duzione di un anello nella vasca cambiò alquanto il comportamento delle due specie, 
fino a che esse furono abituate. La combattività di Balantiocheilos fu a lungo sospesa. 
Si è rilevato uno stretto legame tra i pesci di ciascun gruppo specifico. Balantiocheilos 
melanopterus e Alestes longipinnis non erano affatto attirati dall'anello. Le loro reazioni 
sembrano quindi essere assai diverse da quelle dei due Ciprinidi Alburnus alburnus e 
Leucaspius delineatus, studiati in altra occasione. 


